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dant, j'en énumérerai le» divers groupes, pour 
remercier Dieu et aussi pour les exposer à la vue de l’univers.

Un des principaux chefs, homme emporté et l’auteur princi­
pal de la guerre, a été expatrié et est mort sur l'océan.

Un autre, un jeune homme, fils d’un opulent, a été exilé et 
vit dans l’indigence.

Un autre encore, un fameux pasteur, a subi le même sort et 
pâtit encore dans un pays lointain.

Trois ou quatre autres, hommes et femmes, ont été chassés 
du pays et vivent ensemble dans l’amertume.

Deux hommes très remarquables ont été fusillés i>our cause 
de révolte.

Un célèbre pasteur d’ici a perdu à peu près complètement la, 
raison ; il a aussi le frisson.

Un autre pasteur a la lèpre.
Un jeune homme, fils d'un grand personnage, a été fusillé.
Un fameux diacre a été déporté et mourut en exil.
Un prêcheur d’hérésie expira au milieu des plus atroces souf­

frances, après avoir chèrement payé les soins de sou docteur qui 
avait essayé vainement de lui sauver la vie.

Bon nombre de pasteurs et de grands personnages pressen­
tent sans cesse de grands malheurs, et vivent, du matin au soir, 
dans la plus sombre inquiétude ; deux d'entre eux sont paralysés.

Un grand officier fut tué dans un combat.
Chacun sait le sort des principaux chefs de l’Etat.
Voilà enfin ce qui est arrivé à l’Eglise catholique et à ses 

ennemis. Venez donc, chrétiens, remercions-en le bon Dieu, Celui 
qui ne fait aucun cas d'arracher peu à peu les membres d’un 
royaume, et d’y introduire le désordre, quand il a à défendre un 
seul de ses élus.

Voilà, mon Père, ce dont je veux que vous ayez connais- 
Veuillez introduire cela dans l'Irnka et le mettre même

nous exciter à

sauce.
en français pour que nos parents de France soient, eux aussi, 
instruits que Dieu a opéré de grands miracles ici, à Madagascar, 
et en opérera encore probablement le jour où le redoublement 
d'audace de ceux qui sont encore contre l’Eglise l'exigerait, et 
enfin pour qu’ils prient pour nous.

O Dieu, daignez jeter vos compatissants regards sur votre 
Eglise bien-aimée ; éleve/.-la devant les regards de l’univers en­
tier, et qu'il soit connu dans toutes les nations que vous êtes 
jaloux de la gloire de votre saint Nom.
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